
A l’attention des maires et conseillers de la Métropole du Grand Paris :

De la part de Patrick OLLIER, Président de la Métropole du Grand Paris et de Ludovic TORO,
Président de la commission « Santé et Solidarités » de la Métropole.

Cher(e)s collègues,

A l’initiative du Préfet de la région Ile-de-France et de la Directrice générale de l’ARS, un « Point de
situation COVID-19 » a été organisé le jeudi 23 décembre.

Il s’est tenu en présence d’élus de la région, de la Métropole (représentée par Ludovic TORO), des
départements, de la ville de Paris et des chambres consulaires.

Plusieurs informations sur la situation sanitaire, à date du 23 décembre, ont été communiquées et nous
souhaitons vous en faire part.

Point épidémiologique ARS / Amélie VERDIER – Directrice Générale de l’Agence Régionale de
Santé d’Ile-de-France :

La situation épidémiologique n’est pas bonne.
En outre, la Région Ile-de-France se caractérise par une incidence encore plus marquée que le
reste du territoire avec 676 cas pour 100 000, soit une hausse de 30% en une semaine.
Ce taux va certainement encore augmenter.
Il représente un écart de plus de 120 points avec le reste de la France.
Cette situation très dégradée concerne tous les départements franciliens mais particulièrement
Paris avec un taux d’incidence de 998 pour 100 000, soit en hausse de 48% en une semaine
(situation également très dégradée dans les Hauts-de-Seine avec un taux d’incidence à 730).
Sur 7 jours on observe une hausse des contaminations de plus de 30% à plus de 11 500
contaminations quotidiennes en moyenne (mais 25 000 hier et avant-hier laissant présager une
nouvelle dégradation à très court terme de cette donnée).
La progression du variant omicron est rapide et représente au moins 1/3 des cas sur la Région.
Il est même probable que l’on soit au-dessus de ce ratio.
On comptabilise un volume de tests très élevé, près de 1.5 millions réalisés sur la semaine
écoulée.
La dynamique épidémiologie actuelle est surtout portée par les 20-40 ans (incidence supérieure
à 1 100 pour 100 000 chez les 20-29 ans).
Chez les plus de 60 ans, l’incidence est plus faible qu’en population générale, mais quand




même en hausse.
Enfin, l’incidence semble baisser chez les enfants, à corréler néanmoins à un taux de dépistage
également en baisse avec le début des vacances scolaires.

 
Situation hospitalière :

La pression sur le système hospitalier continue de progresser.
On comptabilise plus de 1 500 patients en hospitalisation complète et des entrées qui sont
assez dynamiques.
En réanimation, on reste à des niveaux qui sont soutenables mais les niveaux d’entrée
rejoignent ceux qu’on avait pu connaitre en 3ème vague.
Les appels famille pour suspicion de Covid sont en hausse de l’ordre de 20%, mais les
passages aux urgences restent relativement stables.
L’une des préoccupations actuelles porte sur la diffusion du variant omicron, plus contagieux et
qui pourrait donc générer des absences de personnel à l’hôpital problématiques.
On observe un peu plus de cas d’EHPAD ou d’établissements médico-sociaux avec un épisode
actif.

 
Vaccination :

L’ARS souligne le succès de la campagne en cours sur les rappels.
On comptabilise sur la semaine écoulée 914 000 injections sur la Région ce qui constitue un
record.
Les 2/3 sont réalisées en centres de vaccination, 1/3 en ville (majoritairement via les officines).
60% des injections sont réalisées en Moderna.
Plus de 80% de la population âgée de 65 ans et plus aurait bénéficié du rappel vaccinal, et plus
de 60% en population générale.
On compte 157 centres de vaccination et 18 relais ambulatoires, contre 110 centres il y un mois.
L’ARS indique être attentive au maintien d’une ouverture maximum des centres durant les
vacances scolaires.
La vaccination pédiatrique a commencé pour les enfants fragiles la semaine dernière (46
centres sont prêts à assurer cette vaccination). Pas de difficulté pour assurer le réassort des
doses pédiatriques de vaccin.

 
Questions de Ludovic TORO pour la Métropole du Grand Paris :
 
Ludovic TORO : Pour les pays touchés depuis plus longtemps par le variant omicron, et donc plus
fortement impactés que la France (Royaume-Uni) on observe une contamination à hauteur de 25 à
30% des personnels hospitalier, donc une éviction possible et une fermeture supplémentaire de lits
hospitaliers. Dispose-t-on d’un retour semblable sur nos hôpitaux sur la positivité des soignants ?
 
Réponse de l’ARS : Pas encore mais des discussions sont en cours avec le ministère de la Santé pour
une éventuelle évolution de la doctrine applicable, dans l’hypothèse où on observerait des taux
d’absence trop élevés du fait des contaminations de personnel médical à la Covid, quant à la possibilité
pour les positifs asymptomatiques de poursuivre leur activité professionnelle (toujours naturellement
dans une optique de rapport bénéfice / risque).
 
Ludovic TORO : Des évacuations sanitaires ont-elles lieu en ce moment ? 
 
Réponse de l’ARS : Très peu. La Région Ile-de-France a accueilli quelques patients venant de province
mais pour une part très faible (de l’ordre de 6 patients).
 
Ludovic TORO : Doit-on avoir un rappel vaccinal 4 mois après avoir été infecté par le virus, quand on a
préalablement déjà effectué deux doses de vaccin ? Comme la contamination est synonyme de
vaccination, cela conduirait à une équivalence de 4 doses.
 
Réponse de l’ARS : Oui, dans ce cas, on compte 4 mois après la maladie pour ouvrir l’éligibilité à une



injection, comme après une « dernière » injection. Il n’y a pas d’impossibilité. Ce qui compte c’est la
dernière injection ou infection pour calculer la date à laquelle le rappel peut être réalisé. L’ARS précise
que les logigrammes seront remis en ligne pour expliciter les différents cas possibles.
 
Ludovic TORO précise que le système informatique d’enregistrement des vaccinations pour les
professionnels de santé ne permettrait pas, pour l’instant, de saisir ce type de données.
 
Rectorat :
 
Région académique : pas de données spécifiques ou d’observations particulières compte-tenu de la
période de congés scolaires.
 

*****
 
Par ailleurs, la Métropole met à disposition sur son site internet, un espace d’information dédié à la
crise sanitaire, où vous pouvez trouver dès à présent :

1. Une cartographie interactive actualisée des centres de dépistage Covid-19 dans les communes
de la Métropole ;

2. Un point de situation sur la situation sanitaire ;
3. Une vidéo sur la crise sanitaire réalisée dans un centre de vaccination avec Ludovic TORO, le

docteur Ahmed KARAMI, et Nassera BOUZIANI, Infirmière libérale à l’hôpital Robert Ballanger
d’Aulnay-sous-Bois.

4. La liste des centres de vaccination ouverts aux professionnels des secteurs de la santé et du
médico-social de la Métropole du Grand Paris.

Ces informations sont à retrouver à l’adresse suivante : https://metropolegrandparis.fr/fr/covid
 
Nous vous souhaitons bonne réception de ces éléments et vous prions de croire en l’assurance de nos
sentiments les meilleurs.
 
 
                     Patrick OLLIER                                                                                   Ludovic TORO
        Maire de Rueil-Malmaison                                                       Président de la commission « Santé et
Président de la Métropole du Grand Paris                            Solidarités » de la Métropole du Grand Paris
 
 
 
 
 
 
 
 
 

https://metropolegrandparis.fr/fr/covid

